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LE POU DU MOUTON
COMMENT LE COMBATTRE

C ET insecte connu sous le nom de mélophage, et vulgairement appelé
"barbin", ou encore "pou du mouton", est souvent confondu avec les

tiques quoiqu'il ne leur ressemble aucunement. Ce n'est pas non plus un pou;
c'est en réalité une mouche à six pattes, dépourvue d'ailes, tandis que la vraie
tique est une bête à huit pattes, apparentée aux araignées.

Le pou ou "mélophage" du mouton se rencontre partout où se pratique
l'élevage de cet animal .au Canada. C'est un insecte d'un brun rougeâtre tirant
sur le gris, et d'environ ¾ de pouce de longueur. Le corps qui est gros et en forme
de sac est recouvert de courtes épines. Les pattes fortes se terminent en griffes
solides, permettant à l'insecte de s'accrocher fermement à la laine. La tête se
termine en un bec assez long, en forme de suçoir, et que l'insecte insère pro-
fondément dans la chair de l'animal pour se nourrir. L'insecte met à peu près
vingt-quatre heures à se gorger de sang.

Cycle évolutif du pou du mouton:
Les oufs du pou du mouton éclosent à l'intérieur du corps de la femelle et

la larve qui nait de ces oeufs est expulsée du corps lorsqu'elle a toute sa taille. A
sa sortie, elle est recouverte d'une peau blanche, molle, collante, qui la fait
adhérer à la laine. Ces larves, appelées "graines" ou "lentes" se transforment
bientôt en pupes luisantes, dures, de couleur marron. Pendant sa vie le mélo-
phage ne produit que 10 à 15 "graines" mais comme les poux ne sortent des
"graines" qu'au bout de 19 à 24 jours et qu'ils produisent à leur tour des
"graines" au bout de 13 à 15 jours, on voit aisément qu'une paire de mélophages
peut produire 700 sujets nouveaux en une année. Dès que les poux sortent des
graines ils se faufilent dans la laine jusqu'à la peau, où ils plongent leur bec et
commencent à se nourrir. Au bout de 4 ou 5 jours ils s'accouplent et leur
première progéniture nait 8 ou 10 jours plus tard.

Lorsqu'il fait froid, les poux se tiennent collés à la peau, mais pendant les
journées chaudes on peut les voir près de la surface, souvent en grand nombre,
rampant sur les mèches de laine. Si la tonte se fait par un temps chaud, un

630.4 ié par ordre de l'hon. J. G. GaIaNIa, Ministre de l'Agriculture, Ottawa.

C212
WPS
SP

N° 13



2

grand nombre de poux tombent ou sont enlevés avec la toison. Les agneaux
surtout sont souvent très infestés, leur croissance en souffre à une périoe
importante de leur développement, et il en résulte de grosses pertes pour l'éleveur.

Enlevées avec la laine pendant les froids les "graines" meurent rapidement
car elles ne peuvent résister à la gelée lorsqu'elles sont privées de la chaleur du
mouton. Par un temps chaud, ces graines sont simplement retardées dans leur
développement et elles éclosent au bout de 6 semaines environ.

Lorsque le troupeau est très infesté, les poux se rencontrent sur toutes les
parties du corps, mais ils se rassemblent de préférence sur les parties du corps
où la laine est mince et que le mouton ne peut atteindre aisément, comme le cou,
la poitrine, le ventre et les cuisses.

Dégâts causés par les mélophages:

Lorsque les poux sont peu nombreux le mouton n'en est pas grandement
incommodé, mais si on les laisse en paix, ils peuvent pulluler au bout de quelques
mois; les moutons maigrissent, ils cessent de profiter, et les agneaux peuvent
beaucoup souffrir après la tonte. C'est pendant l'hiver, lorsque les moutons sont
tenus renfermés et que leur vitalité est affaiblie, que ces parasites font le plus
de mal. La perte de sang est considérable, et 'irritation très vive, la laine est
abîmée et sa valeur grandement dépréciée. Les animaux tourmentés se mordent
se frottent, se grattent constamment et leur toison s'ouvre, tombe en loques. La
laine est décolorée et salie par les fientes des poux. Les coques vides qui restent
dans la laine après l'éclosion des insectes sont un défaut et doivent être enlevées
de la toison.

Moyens de luiue:

Comme pour la plupart des parasites des bestiaux l'union des efforts entre les
éleveurs d'un même district aide à supprimer le fléau. Les bains, au moyen de
préparations commerciales régulières vendues pour cela, sont très efficaces. La
saison du bain dépend de l'altitude, des conditions de climat et de la façon
dont le troupeau est conduit. Dans les districts où la tonte se fait au printemps,
on considère que les mois de juillet et d'août sont les meilleurs pour le bain. Si
les agneaux deviennent très infestés peu après la tonte, il faut baigner le troupeau
aussitôt après que les cicatrices laissées par les ciseaux se sont guéries, c'est-à-
dire au bout de 10 jours environ. Plus le mouton porte de laine plus le bain est
utile, c'est pourquoi on recommande de baigner en automne. Comme les
"9graines" dures et luisantes résistent au bain habituellement employé, deux
bains sont nécessaires pour obtenir une destruction complète. Le premier bain
tue tous les poux actifs sur l'animal et le deuxième tous les jeunes poux qui
naissent plus tard des "graines". Comme toutes les pupes ou "graines" éclosent
normWjement en 24 jours, c'est-à-dire avant que les jeunes poux aient commencé
à se reproduire, on attendra que les 24. jours soient écoulés avant de donner le
deuxième bain.
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Pour prévenir une nouvelle infestation, il faut empcher les moutons baignés
de venir en contact avec les sujets non baignés. La laine devrait être placée
au moins à 50 pieds des moutons. On considère que les parquets et les champs
où les agneaux ont séjourné avant leur traitement sont contaminés pour au
moins 6 semaines. C'est un bon système que de baigner les agneaux, les brebis
et les béliers séparément, car il y a moins de risques de perte dans le bain. Les
béliers surtout succombent aisément et exigent beaucoup d'attention.

Le bain ne coûte que 2 à 3c. par mouton et tous les éleveurs devraient en
faire une pratique générale pour prévenir la propagation de ce parasite et
réduire les pertes qu'il cause.
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